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l'éyii , -aint-Manin, * Roubaix. — L'aaaeiu-
h .- .t .a maison mortuaire, rue du Collège, 

bré en I .^lise Saint-M.irtin, à Roubaix, le 
jeudi ïïl juin 1876. t» heure», pour le 
repos .-,,• ,'Anie de Monsieur EOOSJTB-HBNRI-
CLÉMKVI W A T T I N S U , époux de Dame 
SABINK VANOASft, décédé subitement à 
Auchy lez-Hesdin, le 4 Juin 1876, a l'âge de 
27 aoi. — i_es personnes qui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de lettre de taire pari, 
sont priées d* Touloir bien considérer le 
présent avis comme en tenant lieu. 

UTTans MoaTUiians BJT D'OBIT. — Immrt-
"»•»*• Alfred Reboux. — Avis gratuit dfjta 
I «s demi édition* du Journal de Roubaix, 
•.ans la Gaxette de Tourcoing (journal quoti 
<<iaa) et dans la Vrmie Franco, de Lille. 

Faits Divers 
— La pol ice de Paris vient de faire 

une capture importante dans UT: hôtel 
du quai Valmy. Il s'agit de cinq 1 dits, 
dont le plus jeune a 1 7 ans , et qi Hait 
créé la spécialité d'étourdir et d s o m 
mer les passants pendant la nn . pour 
les dévaliser plus facilement ; il« exer
çaient leur industrie de préférence sur 
les bords du canal St.-Martin et sur l e 
boulevard Hichard-Lenoir. 

— S a r le boulevard de la Gare à 
Paris , ttne femme, prise subi tement de 
rase , a frappé au front un passant d'un 
CQU D. de carafon. 

— On vient de pécher à F loumanach 
Finistère une anguil le pesant 38 kilot... 
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h *T*xl & * r â p a s s e dans la -rue 
•J aav Jéaj, idjéMHslMniePt complet . 

-%» I . E S M O R T S D ï FATM A. L O N D R E S E N 

l « « t . 1-874, mf— O n 4 o u a écrit de 
LotfMreS r * LÎJ VrVmtere'Tois que j'ai 
e n a h d u parler de mort de faim, il y a 
tro l f ans,3«i ï VegifftaU «Toa Boeamé 
He 

a Mti, idiéèsHaïamaat complet 
transporta an workhouse , mais 

il éVMpBf>,t<al*Jet ttpediKHi-heure aprr^ 
il q(|»urnt. L,>n«ïuêteda coroner prouva 
qu^vdepuis loryjjepaps cet homme était 
san»; logi.-r, »>!>«,nuamUire. Il se cou
chai» dau» les pa>ew pendant la jour-
né«)eterTart dansJjwrnes pendant la nuit , 
para» «w'U£s i s*É£fpp froid p e i u dormir 
a la belle étoi le . Combien y en a-t-il à 

JÉBBSBssBssMa4HMMt«**-d*-l*Utt «U aux les
q u e l s le v e r d î c T t t u j n r y du côroner ne 
S r o n o c e pas ces fatal, s paroles : Dead 

frxm ex A+qsoion, and start^lkmX Mor t 
rèpuisettiaait' tit de faim ! «Juelle vil le 
fctroce que ce Londres pour les pauvres! 

plupart de*l*raTiç*fe qui v i ennent à 
indres s' imaginent qu'ils ont v u le 

paupéritwae anglais , parce qu'ils sont 
taaéa dans que lques mauvais quartiers 

i ls ont vu des gens plus ou moins 
légueni l iés . Mais combien ils seraient 
l e r s d t leur Paris , s'ils voya ient les tau-
"Î8 de la mie ère anglaise , l es workhou-

Lsea, les enenvUtao* «riseaat l es affamée l e s 
livrais misérables condamnés à mourirde 
S l a i m ! H t H W , ttVplta a n dtumaKiur 
. officiel, il était mort de fahn 'W%" per-
•aonjtSjS fi Londres, c e qui fait 'presque 
•Bn*vt«oât tous les trois jours . C'est m o i n s 
W i ' t M I K I , car en cette année - là , il étai t 
• m o r t plus -de 4enx«aents personnes . Une 
1 statist ique de l'épotrae dit que chaque 
i mal in U y asjaiisé JÔndra» piu« 4t> « W r , 
(mil le créatures humaines qui n'avaient 
ries! mangé depuis longtemps , et qui 

" ï t ^ a c M a b l e a i d e gagner quoi que ce 
ét^nTrp*T*Çon*ftrrî*nt, pour m a n 

ger devajeat 4M«t ou Suer. 

C'est dans Ta vil le la plus f iche du 
m o n d e qu'il y a le plus de v ic t imes d e l à 
faim et on n e peut s 'empêcher d'avoir 
le cœur serré quand on songe qu'il y a 
tant de gens qu i souffrent et qui n'échap
pent pas au monstre . 

• Bn. 187* , l e s morts de faim avaient 
é té un peu moins nombreuses qu'en 
187 3 . L'an dernier e l les l'ont été encore 

tBaertfc» et j e l is datas uaMssjBjaa*prés—té 
il y a deux jours à la Chambre des com
m u n e s qu'il n'est mort de faim à L o n 
dres q a e QUARANTE-SIX P E R S O N N E S , 46 
morts de faim, oe n'est pas autant qu'au
paravant et ce serait presque consolant , 
car on pourrait espérer que peu'à peu 
o u n'entendrait p lus parler de s e s af
freuses morts-. Malheureusement c e d o 
cument ne parle q u e des morts de faim 
cons ta tées par ie jury du ooromer. C'est 
par centa ines et peut-être par mil l iers 

2u'il faut compter les martyrs inconnue 
a la misère qui meurent de privation. 

Fl^SrDentaire Ê r * 1 ^ 
ebets ni ressort* et posés sans douleurs. 
Edouard VERBRUGHE. DBKTISTB, breveté 
de S. M. le Roi des Belges. 

Roubaix.rue de CEspérance. S. Roubaix 
MAISON A PARIS 

a, Bouleavaerd F o l M e a a I 4 r « -et. 
NOTA. — Ces dentier> ont l'avantage de ne 

pas emplir la bouche, i.s ne nécessitant pas 
l'extraction des racines et viennent soutenir 
des dents chancelantes. — Succès garanti. 

T a x e s a r l e s e h e v a a x e t v s l t n r e s 
La taxe sur les chevaux et voiture* établie 

par la loi du 2 juillet 1863, supprimée en 
1865 et remise en vigueur en 1871, a é|é nota
blement modifiée par la loi plus récente du 23 
juil et 1*72. Nous croyons opportun de rap
peler ici les obligations que cette loi nou voile 

• impose aux redevables «i las pénalités dont 
elle les rend passibles ea cas d'inexactitude 

• eorde retard dans la déclaration des éléments 
impo sa b 1 e a. 

Doivent Atre déclarés : 1* Toutes les voitu-
' res suspendues, destinées au transport des 

personnes (quand même Içur propriétaire ne 
les utiliserait pas); 

3* LAS cberaax d'attelage des voitures im
posables; 

3* Les chevaux de selle. 
La taxe est à Poub-\ix de : 
Tour nne voiture à 4 roues, BO tr. 
Pour une voiture a 2 roues, 25 fr. 
Pour ua easfa* de-*ei.e.oji d'attelage, 20 fr. 
Cette taxe est réduite de moi ié pour les 

chevaux et les voitures qui sont ejeclusivc-
ment employés pour les besoins de lWrieul-
tttre ou PmsMies rfua* profession donnant 
Heu à l'imposition des droits de passive. 

/ . v -y 1 t..' i 

Tl exista quelqûil^aSBaptlaas a «es | t«pe . 
si t ions générales, mais no es ne voulo n- pas 
faire ea r> mSTOL-ax un^euposé comp et «le m 
loi. .,otre tntAeulesacrat «si-4* doui.er à nos 
loi-leurs des indications qui peuvent leur<teve-
nir iaimédiatemeat jitilt»). 

D'après Particle 8 de la loi actuel'le, les 
personnes qui, dans le courant dà-fUbj^e, 
deriennent possesseurs de chevaux ou de voi
lures imposables doivent la contribution à 
partir du I " du mois dans lequel le fait s'est 
produit. 

Quelques personnes pourraient pensf r que 
la taxe ayant été payée pour l'année p*r les 
précédents possesseurs, elles se trouv'jnt exo
nérées de tous droits jusqu'à, l'année suivai, e; 
ce serait là ane erreur: l'article ou que<t on 
spécifie qu'il n'y a pas lieu de teuir compte 
des impositions antérieurem nt établies: 
ainsi, ie cheval et la v jiture qui dajis la même 
année passeraient entre quatre nu.ios succes
sives, donneraient lieu successivement à qua
tre cotisations calculées chacune d'après le 
nombre de mois restant à courir, depuis et y 
compris celui de l'acquisition. 

Dans le cas où, à raison d'une résidence 
nouvelle, le contribuable devient passible 
d'une taxe supérieure a celle à aquelle il a 
été assujetti au t , r janvier, il doit un droit 
complémentaire égal au montant de la diffé
rence, et calculé à partir du l*r du mois dans 
lequel le changement de rési Jenoe est pro
duit. Ainsi, une personne qui auos.it quitté 
Versailles le 15 avril pour venir hasttïrFirjs i 
et qui amènerait avec elle dans cette nouvel e 
réside ce un cheval de sel>e pour leq el il 
n'était passible, à Versailles, ijue d'une taxe 
de 1o fr.. aurait à payer à Pans un supplé
ment de 7 fr. 50, la taxe étant à Paria de 25 fr. 
pour un cheval, mais le supplément ne se 
trouvant dû qu'à partir du 1e r avrl , c'est-à-
dire pour neuf mois ou les trois quarts de 
l'année. 

La déclaration par les propriétaires est 
obligatoire dans les circonstances que nous 
venons d'indiquer; elle doit être faite dans la 
mairie de l'arrondissement du durai île et 
A*™ .,» déUi ^a trente jsasri a partir de la 
date a laquelle ont lieu tes rails susceptibles 
de motiver l'imposition de nouvelles taxes ou 
de suppléments de taxes. 

Pénalité. —< t̂ ee taxes sont doublées pour 
les chevaux tt le* vortures qui n'ont p is été 
déclarés dans les délais ft|Eés ou qui ont été 
décUr*s A*une manière insaacte. 

Les conirôleurs des coÇiributions directes 
ont'dea leu sdttribulioaswle surveiller IVxé-
ouUoii de la I*-»- et d'en apwnquer les r.gaeurs * 
jusqu à présent, il» OBL ak- des avis préala
ble-, provoqué |es sléwatHious et mis ainsi 
lus relevasses en oa^fiirB d'échapper a ces 
doublements de taxes, oBis ces aémarches 
ta eut toutes gracivuaes, Ht comme on nous 

assure aujourd'hui qu'il ssjfait question de les 
interdire, nous ne pouvonjnqu'inviter les inté
ressé* à ne plus compter |i l'avenir sur cette 
conciliante intervention, ̂ t à se conformer 

is de la loi. ttrictement aux prescripts 

Nouvelles soir 
On n o u s écrit de P a r i s , A 7 juin 1 8 7 6 . 
.Un journal républ ica in .du matin par

lant du U . t tausac t iou i l i o v i s o i t e pro
posée par la c o m m i s s i o n jjf la loi m u 
nic ipale , dit que les députés de la gau -
che seraient d i sposés à Jaisser la loi 
actuel le en vigueur jusqu'au vo te de la 
loi organique plutôt q u e de créer une 
nouvel le loi transitoire. 

L ' X des Droits de l'Homme s e m b l e 
vo iloir nier en plaisantai** que les ar-
iietea pub l i é» s o u s c è d e signature 
soient de Rochefort . 

On armonee que I b r a h i n j ^ a c h a ; F u a d -
t'acha, fils de Khédiye , jiBrahim B e y , 
n e v e u d u Khédive , s o n E arrivés hier 
soir , a Marseille. 

Petite bourse du soir : 
E m p r u n t , 'À 0 3 . 7 5 . 
Tore , Ï 1 2 . 2 5 . 
E g y p t i e n n e * l f b . O O . 

**p$<mTmrgt9Qit'APHiQUEs 
Bruxellét, 26 juin. — L ' e x p o s i t i o n 

d'i ygièue a été ouverte soiennel iesuent y 

-.n|0'jrd'hui à 2 heures 1/2 p a r l e t o i sjii:-
y a fait une longue v is i te . i ( 

L'exposit ion dépasse toute attente . 
La foule e s t i m m e n s e . 

Londres, 26 j u i n . — Chambre des 
Communes. — M. Disraeli répondant à 
l-'orster n i e l e s prétendues atrocités c o m -
*ikM«e « « Bal«taj««vSaaj doute , d i t - i l , il 
y a eu dans ce p a y s , au c o m m m e n c e -
itunt. des troubles , en l 'absence des 
troupes régulières et quand la seu le 
farce armée était c o m p o s é e de b a c h i -
bozouks et de oircass iens , des a c t e s 
de férocité , mais sans jégard de race e t 
de rel igion. 

Sir Elliot étant informé de ce t état de 
c h o s e s , engagea la Porte à eqvoyer en 
Bulgarie des troupes régul ières , e t d e 
puis lors, les troubles ont c e s - é . 

M. Bourke répondant à M. Twel l s dit 
que la peste a fait à Bagdad 3 ,639 v i c 
t imes depuis le mo i s de février. Aucun 
décès n'a eu l ieu depuis trois jours. Une 
quarantaine n'est pas nécessa ire pour 
l e s voyageurs puisque le fléau a c e s s é , 
mais il faut de grandes précaut ions pour 
les cargaisons et les marchandises . 

M. Disraeli répondant à M. Harting-
ton-dit qu'avant de discuter les d é p e n 
se s de la miss ion Cave, il est a désirer 
q u e la Chambre soit en posses s ion de 
tous les documents qui s'y rapportent . 

Londres, 26 juin, soir. — Chambre 
des Lords. — Lord Derby répondant a 
lord Siratheden remercie la chambre 
du s i l ence et de la réserve qu'el le a 
montrés pendant cet te période de gra
v e s difficultés. 

L'brateur après avoir rappelé l'atti
tude de l'Angleterre depuis la note A n -
drassy , et la conduite qu'e l le a tenue 
consta te qu'en considérant l e s é v é n e 
m e n t s récents qui se sont accompl i s à 
Cbostantinople , le gouvernement a n 
glais ne peut pas regretter que ce qui 
aurait pu amener une cause de désunion 
avec 1'Angieterre et d'autres pu i s sances , 
ait é t é écarté. 

Il n'hésite pas à exprimer sa c o n v i c -
tiou que si le t -ansfei t de la souvera i 
neté eu Turquie u'e^t pas dû aux cou 
sei ls ou à I'IDÛ iftnce de que lque puis
s a n c e étrange e; n'•'.emoins c'est un 

• acte qui se ju-' if ie par l ' imminence du 
danger publ ic e t par l ' impossibi l i té 

p o t » l e pays d'espérer des rerbrmes 
réel les dans l'adttitbisiraxioii J..TI uuit 
leifrègne d u d e r n i e f sfc.taji.V* % % 

L o r d D - r b y ajoute qt: A- - l i tugt o ient 
dn RouvajiCu « e t * a u s - i , . opuiaire par
mi les populat ions c h r é u e u u e s que par 
mi les population» ni»hor*atauee. 

Le résultat des négoc ia . >us engagées 
entre la Parte e t fes i n s c - es n'est pas 
encore ooonu; si el les .< ut issent , il 
n'y aura l ieu plus rien . -e, ma i s si 
les hosti l i tés cont inuent ait - il faudrait 
examiner serieuseuii-i.il l'ail . n e . 

Le ministre ne peut pas •..re que l se 
rait le résultat des proposit ions ou des 
consei l s que pourrait offrir l 'Angleterre 
a titre d'ami puissant mais e n a t t e n 
dant , il désirerait prévenir touti cr i t i 
que prématurée ou host i le de .-a c o n 
duite, de la part des autre p u i s s a n c e s . 
L'Angleterre désire voir se termiuer p a 
cif iquement l ' insurrect ion, et el le n'a 
aucun désir de prendre parti pour l'-in 
ou pour l'autre, tel le e s t la règle a d o p 
tée par le gouvernement . 

Daus d'autres occas ions p lus sér^eu-
ses , . l e gouvernem- nt s'est cru abligt; de 

• bustier à la Porté l ' init iauve de s e s p r o -
1 tt ; fTiires se déclarant en intime 
temps pré' à offrir ainsi qu'aux autres 
puissances les conse i l s qu'il croyai t l es 
plus propres à améliorer le sort e t des 
chrét iens et des m u s u l m a n s . 

Lord Granville réserve l ' express ion 
de son opinion sur la pol i t ique du g o u 
vernement jusqu'à plus ample informe. 

Lord Stratheden retire la demande (le 
communicat ion des d o c u m e n t s . 

Londres, 2 6 juin soir. — Chambre des 
Lords. — lord Derby répondant à lord 
Delaware dit que l'état d e s c h o s e s en 
Serbie e s t , certes , cr i t ique , e n ce sens 
que de grands préparatifs y sont faits 
et que la mil ice et la réserve ont été 
appelées sous l es drapeaux. Toutes l es 
i t i e suresy ont été prises p o u r une entrée 
immédiate en campagne . 

Quant à la ques t ion de savo ir s'il e s t , 
oui ou non , dans l es in tent ions de la 
St-rbie de faire la guerre, lord Derby 
ne croit pas avoir pour tache d'y répon-
ti.-e. 11 va sans dire que c e u x qui ont fait 
les préparatifs sont Hbres de déclarer 
s i , à leur av is , l 'état de trouble du pays 

j et autour d'eux, est de nature a justifier 
les-mesures prises pour la dé fense . 

Lord Derby n'a pas d'antres in ibrma-
| t ions. 

Berlin, 26 juin. — L'escadre alla 
i mande de la Méditerranée est arrivée 
I hier 23 devant Sa lonique . 

Ingtnheim, 26 juin. — L ' a r c h i d u c 
Albert d'Autriche est parti c e mat in pour 
Otblentz . 

Constantinople, 26 ju in , soir. — K i a -
n il Pacha est gravement malade , mais 
i) u'^.st pas mort , c o m m e le bruit en a 
é irépandu. 

D Î gi-audes forces o t tomanes sont 
c noentrées près de la frontière «re la 
S rbie. 

L'attitude- d u Monténégro aétable/plds 
pacifique. Higu Paoha do i t a l ler inspec
ter l e s fortifications des Dardanel les . 

Le ministre d e la marine e s t guéri de 
• ses blessures^ < ' • ' 

La nominat ion d'Essad B e y c o m m e 
ministre à R o m e est confirmée officiei-
i ni 

Raguse, 26 ju in , soir. — Hier, à Cet -
t igne , les sénateurs e t les chefs de l 'ar
m é e ont tenu consei l -sous la prés idence 
du prince. .Chaque soldat a reçu 2 p a i 
res de chaussures . 

Aujourd'hui sont arrivés à Grahovo, 
d iix dé légués du Monténégro. 

Belgrade, 26 juin. —- T o u t e s l ès r ê -
soiutrorrs prfses l'hiver dernier par la 
Skoupcht ina pour le cas de guerre , sont 
actuel lement e x é c u t é e s . Les trai tements 
d - tops les e m p l o y é s ont été eonsiriéf^-
blement réduit-; la pin,.art .d'entre er*x 
ont été enrôlés dans l 'armée. 

La seconde etaeee -d* la mi l ice a prêté 
serment au drapeau. 

Le général Zach c o m m a n d e l 'armée 
de i Ou-"st.Les généraux Morava, Ranco 
ut. Al impies août à l 'armée de l a Drina. 
Toutes l es mesures ont é t é pr i ses pour 
effectuer le passage de la Drina. 

Le général Tchernaieff c o m m a n d e 
l'armée du Sud campée en face l é c a m p 
turc retranché de Nissa . 

ttEIK'VIBRE H E U B E 
Paris , 27 ju in , midi . 

U n article du Oolos (organes officieux) 
dit que la Russ ie a fait des efforts p a 
cif iques, m a i s q u e la s i tuat ion es t chan
g é e . L'Angleterre ayant fourni des armes , 
des munit ions et de l'argent à la T u r 
quie , les Serbes ont ie droit de tirer 
l 'épée. La Russ ie c o m m e n c e r a par res
ter spectatr ice , mais el le mettrait l 'Eu
rope en feu plutôt que de laisser écra
ser les frères s laves . 

A v U d i v e r w 
Anvers, 26 juin. 

Cafés. — De première main on a tait 200 b. 
St-Domingue, Port-au-Prfnce, à 48 cents con
sommai ion. Marché en hausse. 

Céréales. — Froment faibles et affaires nul
les . Seigles cal m- et peu demandé. Orge main
tenu-, avec petites affaires régulières. Avoine 
soutenue avec vent-s modérées. 

Laines. — On a fait 188 b. laine de la Plata 
en suint. 

Pétrole. — Marché en hausse. On a payé le 
disp fr. 30. le courant -*.u uiois 30, juillet 30 
1/i, août 0i, sept. 32, 8 dernier mo-s 00, 
4 d» .1» à 32. On cote: Disponible 30 1/2, 
courant du mois 30 1/2, juillet 30 1/2, août 
31 1 2, septembre 32, oct. 00, 3 dern. mois 00, 
4 d» .1- M. 

Riz. — OQ a vendu t à 500 balles riz pelé 
divers. 

Saindoux. — Marché par continuation cilme 
avec peu d'affaires. Wdoox. en débarquement 
32 1/4, disponible 32 1/2 à 32 3/4 par 50 kil. 

Salaisons. — Marché ferme ; on tient h s 
short middles de fr. 134 ; long middles 125 à 
126 par 10-/ kil. 

Le warché clôture plus calme ; short mid-

P U I I U r c u par t l t o f r . Pru 
. . M p c a i M »<>;•• U « . t e s . S . , , e i trtmes 

K. 81 S7t l « l .SS i . M 1 ( ! I U 
Si* 1 4 -J 1 J M 1 S* l U i l S 

18 î i l 1 * 1 .9* 1 » , S S l .J t l « . 
r u 11SÏ m m l . i l l . S S 1.4S t . -M 

k- B o u o n t : rua» . l . S S i i M ; «n' l i l o . M . M ..U. 

I ?£•,*?•"*'**** lonif mlddlai t«4 s. 198 pîr 
',100 kilos. 

N*Jies de.hetteraves. — On cote 8« degrés 
fr. 3 2 * 5»4/2 pour disponible. 

Tabac. — On a fait quelques affaires en 
Manille pour les besoins de la consommation 
a prix termes. 

Havre, 26 juin. 
Deu» heures. — La semaine s'ouv e avec 

des aiiaires assez suivies pour les cotons; 
néanmoins, la tendance parait plutôt moins 
f une. Ls très ordinaire Nrw-Orléans nou
veau s'obtient, aujourd'hui, a itour de fr. 76. 

A livrer, le l w-mid. N.-Orléans vaut tou
jours fr. 76 et le même oassemeut. en Géor
gie, fr. 74. 

Les cafés sont calmes; mais le ton du mar
ché reste ferme. On n'a coté, ce matrn que 
300 s. Guatemala, defr. 109 a HOles 5rT%B-, 
ent. , .. '•*>. 

Les laines qui continuent de se raisonner 
en |avr ur des. acheteurs, ont eu le placement 
d un bloc de 107 B. B.-Avres, à ï r . 1 a5 le 
kilofr. 

Quatre heures. — Notre marché aux cotons 
se ferme e»trêm»mmt languissant, vu !•• ton 
pt u encourageant des avis de Liverpool. 

A livrer, 1 on a coté, aujourd'hui; 150 1t. 
N -Orléans, midd.. snrécliantillons, à fr. 80; 
1' -i» B Géorgie mid . sur échantillons, par 
John-GedU>e, à fr. 7" -i le* < Kl B. Htto fmv 
mid., pardt'«o, à fr. ~\ 

Les ventes notées jtt-xj<i'à .i .ativ heures 
vont, en somme, à 740 b., y compris :ces 350 
b. a livrer ; 193 b. des Et.-Dnis, disp., à di
vers prix, et 80 b. Oorara, de fr. 56 à 59. 

A terme, pas de mouvement et prix faibles. 
D après le Financial Chronic e, le temps 

continuait d'être favorable à la récolte coton-
nen», aux E-Unis, et la levée de la plante 
s v faisait dans de bqnnes conditions. 

Kn calés, l'on a cota, cette après-midi, de 
gre a gré : 590 s. Haïti Jacmel. tels quels, à 
fr. 89 25 les 5» kil.,pnt.. et 1"0 s Po-to-Ca-
bello, à fr. 103. — Aux enchères, il a été ad
jugé, en outre, pour caee~ daveries, 420 s. 
Pono-Rico, de fr. 100 à 101; 1,464 s. Rio. de 
Ir. 30 à 106, et 90. s Bahia, de fr. 78 à 96. 

Dans les laines, on a laissé un nouveau 
bloc de 118 b. B.-Avres, suint, entre fr. 1 72 
1l2et 1 80 le kil. 

Ours tndcicis Uc a MpfM 
26 ju in . — 5 h . soir . 

i .u t.i. 17 M 

sparte 

! <•«» i.lOtlU 
. . I tSdui . . 
. Mki.c S dte)>. M T» 
i •» H i k. P t n 

II 
1»8 
.8» 

I I I 

CaruSui oe «ortie 1 * M 1« 13 
•4MSM de ( . i n »..i 1 «0 , . 

M. d< r i i n . e n e 89 a . . . . 
Sa l r lUtu i t . l r e a u U . 
ParlaeiS m i t » k d . 81 -.5 . . 

id. Bvpérivkt tS8 re .. 

oitrs ruiouierrisax de la Bauri>e «te Fa i t s . 
du 26 j u i n . — 6 heures du soir 

latte de eolsa 
M. amnml 
M. juillet 
id août 
id. * d e r o . 

18 . . . 
18 ! » . . 
8,i 18 7B 
81 «5 . . 
fi8 78 . . 
88 1 5 . . 

81 8» 

id 4 prem 
rinile de lie d. 

td courant 
id. jeillM 
id. août 
Id. I d e m 
<*:* presa. 

Sp:r i taen d 
id. coorant 
id 4 pi 
Id iuiil 

4 d e r 
Sucre S » d . l t | 1 3 .M 13 KO 

id. t i 9d iar 59 58 1» 
i l . bleee 3c. 81 *5 SI 
Id aocloore tl ï ï . . 

•JfcT"" 
W . 4 d » » e . . 

. 1 1 . * * * 5 » 

H. 4 . . 
M. j e » - e 4 « t 

Darbleir 
81i'l lillliasl 

id juillet 

ié' taSHMÉt 
Seigle eeeiran 

td . juillet 
Id i oe a. 

S,1 S 
• u n 
«i ai is 

BV. 

S8'' 
ai is . 
t l T5 . 
s» se SB 
si si as 
ta n 15 
u . . 
t f *5 . . 
17 15 . . 
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DU 26 JUIN 1876. 

MARCHE D'ORCHIES 
Blé blanc 187 , 1" quai. 

— _ «• _ — — 3« — 
Blécrris 187 , 1 " quai. 

_ _ 2* — 
— — a» — 

BU- blanc 1875 1" quai. 
— — 2 » » - . • 

— — 3» — 
Blé gris 1875, 1" quai. 

— _ 2« — 
• — —». 3 e _ 

Seitrle ire qualité 
— 2e — 

Bit- ie semence l r e qual . 
— 2« — 
— 3« — 

Avoine 1875 lr 0 quai. 

— 3« — 
Fèves 
Colza nouveau 
G r a i n e d e l i n 

Cameline 

B w t R N E » £ 
Valeurs. 

CourceUea-L* 
Crespin-lez A 
Marlv . . . 
Annoeulin-D. 
St-Aldemrade 
C O U R S D E S 

Cetse. 

O a i l l . b . ( e i < 
— rooeee. 
Gaeaeliae 
Ceiuvre 
Lie du peja 

C" pt. 
•940 est 
930 se» 
400 e» 
4 2 0 M 

»»•>» s » 

du 19 iuin. 
0 
0 
0 
0 
0 
0 

2» 
tt 

' 21 
22 
?' 5ô 18 
M 

0 
i 

1? 
10 
8 

21 
2» 
2 4 
17 

4) 
0 
0 
0 
• 0 

60 
•»» «n 60 
60 
M 
25 
185 

0 
O 

0 
50 
00 
50 
00 

•J 
0 

00 

tMtLeL* 

Ie™ 

• 
| (l 
0 
0 
0 
0 

t) 
1 0 
1 
0 
0 
B 
0 
• 0 
0 
II 
0 

2 2 
2 7 
?,r, 
1 9 

0 
0 
0 
0 

a 0 
1 
t 0 
0 
0 
M 
0 
0 

u 
1 
0 
0 
• II 
0 
• 0 
0 

du 23 iuin 
}»»»> »» 
I »»» «» 
1 410 M 

1 »»» »* 
H U I L E S D B L I L L E 

i t e e U l i t r e l'keetedltre 

n \m .. m »» 
i a » . . 

o« l i . . 

«::•:: m:. Lie 41'eef er ttl 78 . . . . S4 . 

4 0 . . 

M . . 

« .. 18 . 

::; 
»»*> 
cs> »»» 

nu 23 Jt 

! tea 188 

sa 
sa 
»» 
»» 
I N 

kil. 

j 18 84 11 88 

i S» M . 

! M 
1 18 
1 SS 
' «S 

Marché de BOUAI du 22 Juin 
Pria; des grains 

Blé v 
O-ge 
Avoine 
Méteil 
Seigle 

M . 
. . S I » • 

23 2 5 à l 7 

Prix de» graines 
Colza 
Œillettes 
Cameline 

2 50 
11 »» 
16 50 
14 75 

a» » » 

17 »» 
16 >» 

»» 
»» 88) 

»» 
»» > • - » 

0 » 

M 
»» 
»» 
»» 
»» 
a » 

»» »* 
H l l . l . l . l l t r i % %%4JI»<.H 

Bourse de Paris du 96 Juin 4876. 
Deux he^ires. — La hausse, 4e s <medi ne 

s'est pas continuée. Deux raisons militent en 
faveur de l-i faiblesse d'aujourd'hui: la pre
mière est dans 1 absence d nouvelles un peu 
sérieu*es sur la question d'Orient, et la se
conde, qui n'est pas moins bonne, existe dans 
le manqie d'affaires, conséquence des réali
sations faites par la spéculation, qui avait eru 

Las actions «H délégations de Suez ont flé
chi de 2 fr. 

Les Autrichien; et les Lombards sont fer
mes. > 

La Rente italienne suit le mouvement de 
nos fonds d'E ai; après avoir fait 73 30, elle 
est remontée à 73 55. 

Les ob igations du Crédit foncier de Russie 
ont perdu 2 fr. sur les prix de samedi. 

Les obligations des Charentes sont à 302 
' U a été aclv té 26.000 fr. de 3 0/o et l'on a 
vendu 250 fr. de 3 On. 

Trois heure*. — Le 3 Uyl) reste à 68 15 et le 
3 0/o à 105 78. 

I Me»aa»aaa^e»»eaai»aaaaaaa»aa»aaas»eia»» 

C e U K D I T «BKKaB.ia.Ia. — La maison 
AaEixPttlON, di Paris, par une excellente 
combinaison, offre à tous son concours. 
(Voir aux annonces!. 

H y g i è n e •*>-> f « m l l l « — » 

La Matière médicale vient de s'enrichir d'un 

Êrodut qui rend de grande services clans les 
lôpitaux et qui est dû à un pharmacien dis

tingué. 
Les résultats les plus heureux confirment 

tous les jours l'efficacité du VIN DU D xrnms 
CABANES KINA CABANES;) la substance ; i i it 
la base de cette heureuse préparaiioi -- m 
Lacta-Phosphate de chaux ol de ter, s-ib»iaa-
oe ; qui tont partie immédiate de notre orga
nisme; vient ensuite le Quinquina, substance 
héroïque, qui contribue à donner à ce vin des 
qualités exceptionnelles et qu'on chercherait 
inutilement dans les autres vins médicaux 
avec lesquels il ne faudrait pas le confondre. 
Ces vins prennent le nom de Quinquina. Mais 
le plus grand nombre n'ont de similaire que 
leur AI pellation. 

Le KINA CABANES (vin du docteur Caéa ne 
donne au sang les principaux éléments qui 
lui manquent et par ce moyen la rendra apte 
à remplir de nouveau son rôle réparateur et à 
influencer régulièrement l'économie altérée 
par le Chlorose, l'Anémie, affections qui do
minent la pathologie de la femme et qui sur
viennent avec tout leur cortège, décoloration 
générale de la peau et des membranes mu
queuses, amaigrissement, pertes blanches, 
lantrueurs d'estomac, spasmes nerveux., etc. 
etc. Il est indispensable awr habitants de 
l'Algérie, son usage continue prévient et 
guérit les fièvres intermittentes et paludéen
nes tes plus rebelles; la marine a adopté ce 
précieux fébrifuge. 

Le KINA-CABANBS sera toujours pris avec 
un succès par les jeunes filles chlorotiques. 
dans les pertes blanches, les pâles couleurs, 
faiblesses générales, les langueurs d'estomac, 
le manque d'appétit, l'épuisement p-ématuré. 
occasionné soit par l'ex es de travail ou des 
plaisirs, dans l'anémie, l'atonie des voies 
digestive chez les jeunes gens ou jeunes filles 
jue la croissance fatigue; chez les vieillards 
qui sont affaiblis par l'âge et qui digèrent 
difficilement dans les maladies de consomp-

. tien, marasme, hypocondrie, les névroses.etc. 
Pendant la grossesse et l'allaitement, ce vin 
sera un bienfait, car l'enfant puisera dans cette 
médication des forces suffisantes. 

Envoi de 6 bouteilles contre 20 francs en un 
mandat sur la poste, à l'adresse de la phar
macie Piette. à Toulouse. 

Dépôt dans toutes les pharmacies de Erance 
et d'Algérie. 

P r i x « f r » n r « 
A Roubaix, pharmacie COUVREUR. 
A Tourcoing, pharmacie DEDEUVILLE. 
A Lille, pharmacie KANYAU. 1Q775 

I i e f n a i t - i tosite* l ' o n l r e f a e e n 
— N teceptez que nos boîtes en fer blanc, 

av c la marque de fabrique Revalescière 
,'̂ t Barry, sur les étiquettes. 

Ç a a j T f a T r t l I Ç rendue sans médo-
• J N P I I E L A I U u O cine, sans purges 
et sans frais, par la délicteuse farine de Santé 
dite : 

H*VALESCïftri 
Mat B t n H V . d e U a d r r s 

Trente ans d'un 'invariable succès, eu ;t.m-
battaut les dyspepsies, gastrites, gastraigies-
glain . vents, aigreurs, acidités,pituites.nau
sées renvois, vomissements, même en trros, 
sessc constipation, diarrhée, dyssenlerie, 
coliques toux, asthme,étouffements, étourdis-
sements. oppression, congestion, névrose, ins 
sommie, mélancolie, diabète, faiblesse, épui
sement, anémie, chlorose,tons désordres de la 
poitrine, gorge, haleine, voix, des bronche-
vessie, foie, reins, intestins, membrane, snu-
queute, cerveau et sang. C'est en outre, 
la nourriture par excellence qui, seule, réus
sit à éviter tous les accidents de l'enfance. 
— 83.000 cures, y compris celles de Madame 
la Duchesse de Castlestuart, le duc de Plus-
kôw. Madame la marquise de Bréhan, Lord 
Staar I de Decies, pair d'Angleterre, M. le 
docte tr-professeur Wurxer, etc etc. 

N" -3.476: M le curéfComparet, de dix-
huit ans de dyspepsie, de gastralgie, de soûl 
frances de l'estomac, des nerfs, faiblesse et 
•ueurs nocturnes. — N» 46,270 : M. Roberts, 
d'une consomption pulmonaire avec toux. 
vomissements, constipation et surdité de 25 
années. — N° 46,210 : M. le docteur méOecin 
Martin, d'une gastralgie et irritation d'esto
mac qui le faisait vomir 15 a 18 fois par jour 
pendant huit ans. — N" 46,218: le colonel 
Watsun, i e la goutte, névralgie et constipation 
opiniâtre. — N* 18,744: le docteur médecin 
Shorlaml, d'une hydropsie et constipation. — 
N° 49,923: M. Baldwin, de l'épuisement le 
plus complet, paralysie de la vessie et des 
membres, par suite d'excès de jeunesse. 

Quatre fois plus nourrissante que la viande, 
elle i .tuotnise encore 50 fois son prix en 
médecines. En bottes : 1/4 kil., 2 fr. 25; 
1/2 kil., 4 fr.; 1 kil.. 7 fr.; 6 kil., S2 fr.; 12 
Iril., 60 fr. — Les Biscuits de ftevalescière. 
en boît-s, de 4. 7 et 60 francs. — La Reva-
lesciere chocolatée, en boites de 12 tasses, 2 
fr. 25 c : de 24 tasses, i fr.; de 48 tasses, 7 fr.: 
de 288 tasses, 32 fr.; de 876 tasses. 60 fr.: on 
environ 10 c. la tasse.— Envoi contre bon de 
poste, les boites de 32 et 60 fr. franco. — 
Dépôt i Roubaix chez MM. Cotlle, phar
macien Grand-Place ; Mcrelle-Bourgeois ; 
Desfontaines , épicier sur la place ; Léon 
DANJI . pharmacien, rue de l'Hôtel-de-Ville 
à Toi rcoing, et chez les pharmaciens et 
épiciers. —Do BABST et C». Place Vendôme, 
ï è à Pi ris. 

TAMAR INDIEN 
GRILLON 

Fruit laxatif rafraîchissant contre 
C O X N T I P A T I A S , Hémorroïdes, Migrai
nes. — Ph. 24. r. Grammont, Paris. — Botte 
2,50. Poste 2,75. — A Roubaix. DKSCHODT, 
ph., 26. Grande-Rue. 9535 

L e l ivi-e- des» 

Maiadias abandonnées 
Leur guérison par une médication nouvelle 

et facile. — 23 années de succès. — On peut 
se traiter soi-même. — Broch ire in-8°, par 

sations tait-s par la spec.ilation qui avait cru ic »,- Ae l i ewon. —Prix : 1 fr. franco, par 
devoir vende aux cours de 1t,6 2o à 106 30, ï a p o s t e , i fr. 20. — A. Delahaye, libraire, 23. 
et réaliser dans la Bourse de samedi. piaœ d e l'Ecole-de-Médecine, Paris. 1042» 

Les primes sont assez recherchées; ell^s se 
t-aitent avec les mêmes écarts, malgré une 
h lisse de 20 c. sur les prix de la dernière 
Liurs '-. 

Le Foncier français résiste au mauvai -ou-
r mt; un 1« cote 715 fr. 

Les obligations égyptiennes 1873 s n' de
mandées a 192 fr. 

Les actions du Gaz sont demandées n I225. 
Les différentes Banques ont peu varié: après 

avo-r été offertes au début de la Bours^, elles 
sont revenues aux prix de samedi. 

ANTI-GOUTTEUX PRADEL 
Succès certain. 25,000 caruceuutics.) Guérit : 
Goutte, Rhumatismes, Paralysies, Asthme, 
Etouffements. Névralgies. Envoi 1<* eoitn l*fr . 
( T l 111)11IUI purgatif, rafraîchit, évite, 
oliL I fi ALI Ei L guérit les maladies, la cont-

purifle le sang.—Envoi fr~pour «fr. 
PRADEL, Phi*», 11, r. du fomr-8'-frT8llti, Patte. 

jjtJOUJtNÂLDSROOBÂl^ 

ea'. detngaé pour i'Mtvartiaii 4 » 

AVIS D B VENTES, J^SSX<3a^3KB» 

FORMATIONS DBSOÇJPBTJ» «H 

a i très PIIBUClATIONTÏLBerAIaE8 

e ' JUDICIAIRES. 
- • ai 11 n — e a a a a 

.fsSE'JBLESA.ER EK0Sf..a LOUER 

h LOUIB riJr 
Oa demande à M • | O f i N P o u r 

l o u e r une 
du prix de 2 i 3,000 francs. 

Une bellr f: VENDREZ i t u é e 

Totw-coinr; et Roub t 
Rue des Cham-.is une BfSusuMsssa. 
Une belle aii.iieae>aai avec jardin, rua 

Datibentnn. 
î'tio. rue Ste-Thérèse, avec grand» 

porte et magasin. 
Plusieurs avec terrain, rue de Ma-

Campagne. 
Et rue Colbert, avec jardins. 
Un beau t e r r s e l n au Boulevard da 

Paris, par lots ou en totalité. 
Le loncr du canal, de* * 

propre» à bâtir. 
Rue de l'Homelet, un beau! 

propre à bâtir. 
F ;t .1, . gplacer sur hypothèques par 

o -i::. • !e 25, 28 et 100 mille francs. 
•ser à Jean-Bte Deptasse, rue 

du Moulin, 13. " 

A L O U E R un vaste Easahîto-
« r m r n t situé entre Roubaix et Tour
coing, propre à toute espèce d*ind»«-
trie. On donnerait la force motrice 
qu'on désir.rait. — S'adresser rue delà 
Fosse aux-Chénes, 10. 11464 

A VENDRE un'^ïï-ÏE: 
pre à bâtir, d'une superficie d environ 
quatre cents mètres, situé en face de la 
mer, sur la Plage de Mers-les-Bains 
(Somme1, à proximité de la gare du 
Tréport. — S'adresser à M. MORICB, 
architecte à Eu, ou à M. MOLLET, no
taire à Amiens. 

A l A 1 1 C D U n e grande l l l s l n a 
L U U C i l avec porte coebère et 

magasin dans le fond, sise rue Latine, 
24."—S'adressera M. Emile Delcourt, 
rue St-Jean, 126. 113* 

A VENDRE EN DÉTAIL 
Cinq Tour» de diverses grandeurs, 

leurs outils et des transmissions; 
Dix Etaux de diverses forces. Des 

pièces de rechange pour renvideurs; 
Diverses Perceuses. Divers Palon». 
Un Matériel de forge, enclumes et 

outils; 
Une Machine anglais» à gazer la 

laine filée ou coton; 
Des Dévidoirs, des romaines, des 

bascules de diverses forces, des presses 
pour paqueter le coton ou la laine, soit 
de 5 soit de 10 kilos; 

Deux charrettes à bras et des 
brouettes; 

Toute une préparation anglaise pour 
filature laine, trois métiers continus à 
filer de 144 broches chacun ainsi qu'une 
grande qu imité de bobinots diverses 
dimensions; 

Une grande Bêcheuse neuve, com
prenant environ 1.00" ki os tuyaux cui
vre rouge et son ventilateur; 

Trois o u ï s simple de Skène et Da-
vallée; 

Un GUI double; 
Uue Peigrneuse Lister, neuve; 

^ U n e Peiarneuse Hawson; 
Une Lisseueo Skène et Devallée; 
Une granue Ouvretiae anglaise da) 

aine feutrée ou déchets retords; 
Deux Machinas à aiguiser; 
Une Carde à Chapeau pour coton. 
S'adresser chez M. Duriez fils, à Rou

baix. 
I S B - S W 

VEMTES DIVERSES 
H I H B . 4 I S 

Rue du Moulin, près du Boulevard 
de Paris. 

V E M T f i 
«les 4 fort» 

C H E V A U X 
dont 2 de gros trait 

et 2 autres p'upres à la vtitare 
Harnais . 4 T o m b e r e a u x e t 1 
Chariot 4 p o u c e s , p r e s q u e n e u f s , 

1 g r a n d Crible e n far. 
Le Mercredi 28 Juin 1876, quatre 

heures précises de l'après-midi, M* 
Alfred ROUSSEL, commissairé-priseur 
à Ruubaix, procédera à cotte venta 
en vertu d'une ordonnance de M. la 
p ésident du tribunal civil de Lille en 
date du 24 courant. 

Les chevaux peuvent être visités,rue 
de Lille, dans les écuries de l'Hôtel du 
Nord, les voitures sont déposées en face 
de l'estaminet de l'A venu» de ta Garde 
nationale. 11521 

•st, une 
tisse1 >i «•* «sa* 

aFataasessll à usage de personne infir
me ayant très-peu servi. — S'adresser 
rue du Collège, 162, à Roubaix. 

11620 

A VENDRE ÎÏÏÏ 

JtMam)ES»8ff«ES 0 tHIfLOiS 
a. V I S D B La. DIBBCTIOK. D U J O O a N a U . . — 

toute réponse envoyée au bureau du 
journal doit porter sur l'enveloppé soit 
ea. initiales indiquées dans l'annonce 

.tt'elle concerne, soit le numéro de 
ette annonce.Ce» sortes de lettres anat 

•émises, sans être ouvertes, aux person
nes întéresséee. 

CONTRE-MAITREdem d̂e 
ua bon contre-maître de préparanon 
pour la filature de coton. — S'adresser 
rue du Pays, 30, Roubaix. 11427—-323 

V Ï Y A G E U R s e ^ e u ^ c ^ R 
35 fms, célibataire, connaissant l'iti 
l'es.i agnol. l'anglais, ayant 11 
île voyager pour les tissus domand 
et nploi de voyageur pour le cont 
e /u l'Amérique.— Ecrire poste-rês 
s Lille, aux initiales F. B. 

CONTRE-MAI' 
ni bon contre-maître de 
menuiserie, pour l'atelier et la cli 
au besoin. — Réponse au bureau ita 
journal sous les initiales A. B. Haafc 

ON DEMANDÉ i . ^ ^ 
à 16 ans, sachaat lire e t écrire, chez M. 
Lewtust, rue de l'Ooesnoa, 34. 1 U«S-

•t A.Ul 

auos.it
serieuseuii-i.il
�BKKaB.ia.Ia

